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INTRODUCTION








Dans le cadre du cours « Interaction personne-machine », nous avons découvert le logiciel Authorware. Grâce à cet instrument, nous avons pu réaliser notre propre programme portant sur l’électricité.





Selon les consignes du cours, nous avons dans un premier temps réaliser une première version que nous avons fait tester à trois personnes afin de pouvoir modifier certains paramètres en vue d’une seconde version mieux appropriée. Ce deuxième programme a également été soumise aux avis critiques de trois nouveaux sujets. Les différentes remédiations qui pourraient en suivre seront uniquement déposées sur papier. Cette approche (version 1 - test - version 2 - test - ...) est nommée approche ingénierie.











PRESENTATION








L'objectif de ce programme "Electricité-loi d'ohm" est d'introduire les notions élémentaires de l'électricité telles que la tension et l'intensité du courant par exemple. Ce programme est destiné à des élèves n'ayant jamais été confrontés à cette champ scolaire ou étant en train de l'apprendre. Donc, il est plutôt voué à des élèves de fin de c<ycle d'orientation et de début du collège.





Sa première version est constituée de trois modules: nous avons nommé le premier "théorie", le second "exercices" et le dernier "interaction". Au début du programme, un menu propose aux utilisateurs de choisir entre ces trois modules pour rentrer dans le vif du sujet, leur laissant la possibilité de naviguer librement sans respecter un ordre précis. Toutefois, sur cette même page, un cadre explicatif conseille vivement les utilisateurs à prendre quelques minutes pour lire la théorie, afin de bien comprendre le sujet. La maîtrise de quelques notions d'électricité sont nécessaires pour la suite du programme, car les deux autres modules se basent sur cette théorie et sur les loi de l'électricité. Le programme commence sur une première page de titre, quand un utilisateurs appuie sur le bouton "continue" (qui est disposé, chaque fois qu'il apparaît, sur le coin gauche en haut de l'écran), il arrive sur une page de menu comportant les trois modules et une cadre d'explication. L'utilisateur doit maintenant choisir entre un de ces trois modules en allant cliquer sur des zones sensibles qu'on remarque assez facilement car le curseur devient une main. Tout au long de ce programme, à chaque fois qu'une zone sensible sert de bouton, le curseur e transforme en main.





Module "Théorie"





En choisissant ce module, les utilisateurs vont se retrouver sur une page comprenant sur la gauche de l'écran un circuit électrique et sur la droite un cadre explicatif, donnant quelques indications quant à l'utilisation de ce module. Le circuit électrique est nullement une interaction, mais est constitué de plusieurs "zones sensibles" qui offrent la possibilité aux utilisateurs de naviguer afin d'obtenir des informations sur les différents matériaux composant ce circuit. Quand les utilisateurs cliquent sur l'une de ces zones, une nouvelle page apparaît à la place du cadre explicatif. A cet endroit, toutes les différentes informations et définitions seront disponibles formant un hypertexte. A l'intérieur des ces différentes pages, des liens permettent d'aller directement sur d'autre composantes du circuit sans passer par ce dernier. Nous avons donc dans ce module une navigation imagée et une navigation textuelle qui permet de se rendre directement sur certains composantes du circuit sans passer par ce dernier et d'obtenir des informations supplémentaires qui ne sont pas accessibles par la navigation imagée.





Ce module contient également un panel situé en-dessous du cadre explicatif. Il contient trois boutons: un donnant la possibilité d'obtenir une carte qui présente les principaux liens de l'hypertexte, un bouton se nommant explication qui lorsqu'il est cliqué, accède au cadre explicatif à n'importe quel moment et enfin un bouton servant à quitter la théorie.





Module "Exercices"





Ce module est divisé en deux parties: une concernant les circuits électriques montés en série et l'autre portant sur les circuits en parallèle. Lorsque l'utilisateur choisi, depuis le menu, de se confronter aux exercices, il arrive à nouveau sur une page lui proposant différentes possibilités. En effet, des boutons sous forme de zone sensible sont affichés: deux de ceux-ci permettent d'accéder aux exercices, alors que le dernier effectue un retour au menu principal.





Quand l'utilisateur choisi, par exemple, de se frotter à l'exercice sur les circuits en série, il est confronté tout d'abord à une pages lui fournissant toutes les explications nécessaires au bon fonctionnement de l'exercice. Ensuite, en appuyant sur le bouton continue, la page de l'exercice apparaît. Cette dernière est constituée de la question, de cinq boutons réponses "check-box" où l'utilisateur doit cliquer afin de sélectionner la ou les bonnes réponses et d'un circuit illustrant un circuit, dans ce cas là un circuit en série, censé favoriser une meilleure visualisation de la situation afin de répondre correctement à la question. L'exercice sur les circuits en parallèle est produit de la même manière.





Après une réponse de l'utilisateur, un feedback s'affiche selon les éléments contenus:





un feedback positif: la réponses possède tous les éléments corrects


un feedback pour une réponse ne comportant pas tous les éléments corrects et où n'apparaît aucun élément incorrect


un feedback pour une réponse qui est composée de toutes les informations correctes, mais qui contient un élément incorrecte


un feedback négatif lorsque la réponse ne comprend aucun élément correct 

















Module "Interaction"





En optant pour ce module, l'utilisateur est confronté à une première d'explication, puis toujours en appuyant sur le bouton "continue", il atteint une page comprenant sur la gauche de l'écran un circuit électrique monté en parallèle. ce circuit est composé d'un voltmètre et de trois ampèremètres interactifs et sur la droite une calculatrice.





Cette calculatrice est constituée de deux parties, la première est composée de quatre niveaux où il est demandé à l'utilisateur de sélectionner des valeurs pour la tension totale du circuit, pour l'intensité du courant total, pour l'intensité du courant au deuxième noeud du circuit et pour la valeur de résistance 1. L'utilisateur peut inscrire ces valeurs en se servant des boutons "plus" et moins" qui se trouve sur la droite et sur la gauche des symboles. Ensuite, comme le but premier d'une calculatrice est de calculer, l'utilisateur peut appuyer sur un bouton prévu à cet effet et le programme affiche instantanément les valeurs correspondantes à toutes les autres composantes du circuit (U1, U2, I1, I3, R, R2 et R3). Ces calculs peuvent être réaliser autant de fois que le désir l'utilisateur.











PREMIER TEST








Nous avons donc testé « Electricité-loi d’ohm ». Nous avons décider de demander à trois personnes d’exprimer leurs avis, leurs attentes et leurs incompréhensions sur ce programme. Les trois « testeurs » ont été choisi sur des critères précis. Nous voulions absolument avoir l’avis d’un étudiant ayant suivi le cours « Interaction personne-machine » et les opinions de deux futures enseignants.





La première remarque fut générale. Il y a beaucoup de fautes d’orthographe dans notre première version. En ce qui concerne plus particulièrement les composantes du programme, nous allons divisé ces critiques en trois parties, celles concernant la théorie, celles destinées aux exercices et finalement celles dirigées à l’encontre de l’interaction.





La principale remarque ressortant de ces test au sujet de la théorie est qu’il manque dans l’hypertexte un bouton permettant de revenir à la page précédente. Par exemple, quand un utilisateur se trouve sur la page présentant les informations sur la tension, un lien lui est proposé pour se rendre sur une page consacrée à la définition de la grandeur de la tension et que celui-ci décide d’aller lire ces informations, notre programme ne lui offrait pas la possibilité de revenir sur la page principale de la tension. Ensuite, un des testeurs a suggéré que nous installions une légende de tous les symboles se trouvant sur le circuit électrique. Enfin, une personne a estimé que la théorie comprenait énormément d’informations. En commun accord, nous avons décidé de ne pas prendre note de cette dernière critique au moment de la remédiation de notre programme, car les informations comprisent dans la théorie sont déjà simplifiées, donc une réduction entraînerait des erreurs dues à une trop grande vulgarisation.





Le module « exercices » a été sujet à de nombreuses incompréhensions. La première concernait les questions. Effectivement, la façon dont nous les avions posées n’était vraiment pas claire et les trois personnes qui ont testé ce programme ne voyaient pas immédiatement où nous voulions en venir. Des explications de notre part ont été nécessaires pour que les trois testeurs parviennent à comprendre les questions et tentent d’y répondre. La seconde remarque porte sur le système de réponse. Nous avions choisi de présenter des boutons check-box dans lesquels il fallait cliquer pour y inscrire une croix. De nombreux problèmes sont apparus quant au choix des feedbacks associés aux différentes réponses justes et fausses. Un des sujets nous a également conseillé de n’offrir qu’un certains nombres d’essais, de mettre une limite aux nombres de réponses qu’utilisateur pourrait donner. Ce système ne s’est pas montré très performant. Un dernier problème est apparu lors de ce premier test. Il était impossible de se rendre deux fois dans un exercice. Ceci est dû à notre choix concernant la variable donnant l’information qu’il fallait quitter l’exercice car ce dernier était réussi.





En ce qui concerne le module « interaction », un sujet a émis une remarque très pertinente. En fait ce module porte mal son nom, car il manque d’interactivité. Il nous a conseillé de mettre en rapport les exercices avec ce module afin de rendre à ce dernier son objectif premier cité ci-dessus. Il est vrai qu’en regardant cette première version de ce programme, la seule interactivité qui en ressort est le fait que les ampèremètres et le voltmètre affiche les valeurs calculées par l’ordinateur ou choisies par un utilisateur.





Enfin, un des sujet n’a pas aperçu les menus pull-down immédiatement. On nous a également critiquer sur le fait que nous avions disposé un bouton permettant de quitter ce programme que dans ces menus pull-down.











PREMIERE REMEDIATION








A la suite de ce différentes remarques, nous avons effectué de nombreuses modifications. Outre certaines améliorations mineurs, ainsi que des corrections de type orthographique à apporter, il nous a fallu repenser notre programme, afin de le rendre plus interactif. Il s’agissait en fait plus spécifiquement de modifier les deux modules « exercices » et « interaction ».





Les premiers changements effectués se rapportent au module « théorie ». En vue de faciliter la navigation, nous avons introduit un bouton intitulé « retour » qui permet à l’utilisateur de pouvoir retourner à la page précédente sans repasser par toutes les étapes. De plus, afin de faciliter la compréhension des différents éléments présents sur le schéma de gauche, nous avons ajouté des informations sur la nature de l’objet au moment au l’utilisateur passe dessus avec le curseur.





Les modifications les plus conséquentes ont donc été opérées dans les deux autres modules. Nous nous sommes basé sur les différents commentaires faits par les sujets, notamment concernant l’intérêt que peut apporter la calculatrice si ce concept était plus approfondi. Nous avons donc décidé de nous centré sur ce point et d’utiliser au maximum d’une telle ressource. Ainsi, le premier pas a été de regrouper les deux modules en un, afin de donner un sens plus pédagogique à la calculatrice. Cette dernière devenait un support facultatif mais précieux pour la résolution de problèmes. Suite à cela, il s’agissait de trouver des exercices en rapport plus pertinents. Nous avons ainsi supprimer nos deux exercices précédants  pour en ajouter deux nouveaux. Il s’agissait cette fois de travailler deux points de théories importants liés aux circuits en parallèle, à savoir :





. la tension est identique dans tout le circuit





. plus la résistance est faible et plus l’intensité est grande (et vis et versa) 





Nous avons ainsi crée deux modules, de structure identique, regroupant chacun un type d’exercice différent. Dans chaque module, le principe est le même, puisqu’il s’agit pour l’utilisateur de calculer une inconnue tout en connaissant un certain nombre de paramètres. La nature des variables ne changent pas si l’on refait le même exercice, seule la valeur de ces dernières est modifiée. Au moyen de ces différentes données, le sujet à la possibilité de résoudre le problème, soit de tête, soit au moyen des diverses formules. Si il n’y parvient pas, il peut faire appelle à ce qu’on a nommé « Calculatrice ». Lorsque le sujet introduit la réponse, un feed-back l’informe sur le statut de sa solution.





Concernant la calculatrice, son utilisation nécessite de la part du sujet qu’il introduise les données que l’on lui a fournies. Par la suite, en appuyant sur le bouton « calcule », le système calcule automatiquement les différentes variables inconnues et permet de trouver les bonnes réponses. Au moment ou il pense avoir trouvé la bonne solution, il clique sur le bouton « répondre » afin d’introduire le nombre. Sur la gauche de l’écran se trouve un schéma offrant au sujet une vision plus concrète du problème. 











DEUXIEME TEST








Pour passer ce second test, nous avons à nouveau trois sujets représentatifs de la population cible. Le temps de ces passations a été cette fois ci très variable. Nous avons pu constaté que l’intérêt porté à un sujet aussi spécifique est fortement variable et qu’il a rapidement bloqué certaines utilisateurs.





Ainsi, la première remarque a été liée à la trop grande complexité de la théorie et fait que les éléments clés ne ressortent pas de l’ensemble. Toujours concernant cette partie, il a été relevé que sur l’encadré de gauche ne figurait pas les deux lois de Kirchhoff et donc qu’il était uniquement possible d’y accéder au travers de liens internes ou de la carte. Le trop grand nombre de liens à ce niveau a aussi été mis en avant. En effet, les sujets se sont souvent assez rapidement perdus dans cet excès de liens et ont donc au bout d’un certain dans navigué au moyen de la carte qui était à leur disposition. De plus, des mêmes liens se trouvent sur la même page ce qui surcharge le nombre d’information et n’est pas du tout pertinent.





Concernant les deux exercices, plusieurs remarques sont apparues. La première porte sur la validation de la réponse que donne l’utilisateur. En effet, après avoir introduit le nombre, les sujets cherchent un bouton afin de confirmer leur résultat et d’obtenir un feed-back. C’est seulement au bout d’un certain temps qu’ils appuient sur « enter ». Les autres critiques se réfèrent plus spécifiquement à l’interface proposant la calculatrice. Premièrement, le schéma a une place trop conséquente par rapport à son utilité dans l’exercice. De plus, il a été souligné qu’il serait peut-être plus intéressant de donner aussi les valeurs aux résistances afin que le sujet puisse se faire une idée globale des différentes spécificités du circuit. Il est donc reproché au schéma de conserver un rôle trop décoratif. 


Une autre remarque qui en est ressortie se rapporte aux boutons permettant de faire augmenter ou diminuer les différentes valeurs. En effet, un sujet n’a pas intuitivement compris que les boutons se désactivent aux valeurs limites que nous avons attribué aux variables et il a ainsi continué à cliquer sur ces derniers malgré la désactivation.





De manière générale, cette articulation entre les questions et la calculatrice a été très apprécié, mais cependant, le mode de fonctionnement n’a pas paru claire au premier abord pour deux des sujets. Ceci soulève le manque d’explication présentes sur cette page.





Outre ces critiques au niveau du contenu, certains dysfonctionnements au niveau de la programmation ont été mis en évidence :





si, le sujet se trouve dans l’exercice et qu’il désir retourner à la théorie au moyen du menu déroulant, le bouton « calculer » reste présent sur l’écran de théorie.


Lorsqu’un sujet n’utilise pas la calculatrice et qu’il retourne au menu, les information de la page précédente restent présentes.


 








DEUXIEME REMEDIATION








Les nombreuses transformations qui sont survenues à la suite du premier test nous ont donc contraint à profondément bouleverser notre logiciel. Ainsi, un bon nombre d’éléments ont été testé pour la première fois dans ce second passage, ce qui a aboutit à grand nombre de remarques. Malgré les consignes qui ne nous demandent pas de modifier une troisième fois notre programme, nous avons quand même apporté quelques modifications dans une troisième version, mais uniquement en ce qui concerne les défauts liés à la structure de fond du programme.





Concernant les autres critiques émises, nous allons proposer dans cette partie les différentes modifications auxquelles nous pourrions nous livrer en vue d’une version ultérieure. 


Concernant la partie théorique, outre la suppression des liens superflus, il s’agirait de mieux structurer les multiples informations et, comme un sujet nous l’a suggéré, insérer un bouton « définition », ainsi que des exemples concrets pour illustrer les propos théoriques.





En ce qui concerne la partie liée aux exercices, il s’agit dans un premier temps, soit d’ajouter des indications pour la procédure de validation, soit en ajoutant un bouton adéquat. Au niveau de la calculatrice, les dimensions du schéma doivent être revues à la baisse et ce, au profit d’une ou deux phrases explicatives d’introduction.


Il s’agira aussi d’apporter certains compléments au sujet des boutons permettant de faire varier les valeurs des variables. Ces changements seront essentiellement des ajouts de feed-back relatifs aux valeurs extrêmes atteintes par l’utilisateur. Vu que la calculatrice n’est disponible qu’à une seule reprise, il va s’agir de s’assurer au maximum que le sujet a trouvé la bonne réponse, ceci en donner plus d’informations lorsqu’il s’éloigne des valeurs qu’on lui demande d’introduire.





Commentaires des résultats liés au second test





Au moyen des fichiers « Log », nous désirions nous faire une idée plus précise du temps passé par les sujets dans la partie théorique et dans les exercices. Il s’agit donc de voir si le temps consacré au bloc théorique, plutôt conséquent, est disproportionné par rapport au niveau de difficulté des exercices.





Le premier sujet ayant effectué le test a suivi le parcours suivant :





Minutes�
Sujet 1�
Temps�
Secondes�
Secondes effectives�
�
00:00�
ENTREE�
1144.454�
0�
19�
�
00:00�
THEORIE�
1163.417�
19�
178�
�
00:03�
EXTENSION�
1341.182�
197�
43�
�
00:04�
THEORIE1�
1384.603�
240�
57�
�
00:05�
EXTENSION�
1442.084�
298�
1�
�
00:05�
CALCULTENSION�
1443.409�
299�
146�
�
00:07�
EXINTENSITE�
1588.955�
445�
1�
�
00:07�
CALCULINTENS�
1590.145�
446�
180�
�
00:10�
QUITTER�
1770.145�
626�
FIN�
�






A travers ces données, on constate que ce sujet passe environ 235 secondes dans la théorie, avec notamment, un retour à cette dernière au moment d’aborder le premier exercice. Le cumul des deux modules d’exercices aboutit à un nombre de seconde supérieur à celui passé dans la théorie avec 371 secondes. L’exercice en rapport avec la tension demande moins de temps quant à sa réalisation que celui portant sur l’intensité.


La navigation indique ainsi que dans un premier temps la lecture initiale de la théorie n’a pas fourni les indications nécessaires afin de résoudre les problèmes et qu’une seconde lecture plus ciblée  à dû être nécessaire. Dans un second temps, les résultats mettent en évidence le temps relativement important que le sujet doit passer sur les exercices malgré avoir lu toute la théorie. Ici est mis en évidence l’ampleur et la complexité de notre théorie, cette dernière ce devant d’être plus synthétique.





Le second sujet a obtenu les résultats suivant :





Minutes�
Sujet 2�
Temps�
Secondes�
Secondes effectives�
�
00:00�
ENTREE�
2754.642�
0�
17�
�
00:00�
THEORIE�
2771.837�
17�
510�
�
00:09�
EXTENSION�
3281.461�
527�
44�
�
00:09�
THEORIE1�
3325.833�
571�
73�
�
00:10�
EXTENSION1�
3398.405�
644�
62�
�
00:12�
EXINTENSITE�
3460.454�
706�
119�
�
00:14�
CALCULINTENS�
3579.556�
825�
122�
�
00:16�
QUITTER�
3701.556�
947�
FIN�
�



Le temps consacré à la lecture de la théorie s’avère d’environ 583 secondes et celui lié à la pratique de 347 secondes. La première remarque consiste à mettre en évidence le nouveau retour à la théorie alors que le sujet a débuté les exercices. La seconde, est que cette fois le temps consacré aux exercices est nettement inférieur à celui dédié à la théorie, même s’il reste relativement élevé. A nouveau, le module intensité est plus long à réaliser que le module tension.





L’ultime sujet a obtenu les résultats suivant :





Minutes�
Sujet 3�
Temps�
Secondes�
Secondes effectives�
�
00:00�
ENTREE�
213.899�
0�
54�
�
00:01�
THEORIE�
268.394�
54�
269�
�
00:05�
EXTENSION�
537.615�
324�
44�
�
00:06�
EXTENSION�
581.867�
368�
10�
�
00:06�
EXINTENSITE�
591.584�
378�
22�
�
00:06�
CALCULINTENS�
613.468�
400�
177�
�
00:09�
EXTENSION1�
790.007�
576�
3�
�
00:09�
EXINTENSITE1�
793.489�
580�
6�
�
00:10�
EXTENSION1�
799.165�
585�
2�
�
00:10�
EXINTENSITE1�
801.604�
588�
7�
�
00:10�
CALCULINTENS1�
809.055�
595�
243�
�
00:14�
EXINTENSITE�
1052.301�
838�
10�
�
00:14�
CALCULINTENS�
1062.425�
849�
82�
�
00:15�
CALCULTENSION1�
1144.323�
930�
43�
�
00:16�
EXTENSION1�
1187.009�
973�
5�
�
00:16�
EXINTENSITE1�
1192.366�
978�
4�
�
00:16�
EXTENSION1�
1196.225�
982�
45�
�
00:17�
THEORIE�
1241.362�
1027�
65�
�
00:18�
THEORIE1�
1306.627�
1093�
76�
�
00:19�
THEORIE�
1382.255�
1168�
393�
�
00:26�
EXINTENSITE�
1774.965�
1561�
6�
�
00:26�
CALCULINTENS�
1781.288�
1567�
491�
�
00:34�
THEORIE1�
2272.403�
2059�
60�
�
00:35�
QUITTER�
2333.403�
2119�
FIN�
�






Le sujet passe 864 secondes à lire la théorie, et ceci à différents moments de sa navigation, contre 1198 seconde consacrée aux exercices. Les résultats obtenus doivent cependant être nuancés du fait que le sujet c’est attardé longuement sur des remarques plus basées sur les interfaces et la structure du programme que sur la résolution d’exercices. Ce qui a pour conséquence une navigation délicate à analyser. On peut en revanche plus se pencher sur les neuf premières minutes qui ont coïncidé avec une première lecture de la théorie, ainsi que l’achèvement des deux modules d’exercices. Il passe ainsi 279 secondes à lire les pages théoriques, et 253 secondes dans les deux modules. Cela confirme le temps important que doit passer le sujet dans les exercice malgré la théorie.


 








CONCLUSION








La réalisation de ce programme a été une expérience très intéressante et constructive. En effet, le fait de pouvoir appliquer les différents acquis du premier semestre a été très formateur. Nous sommes cependant conscients de la spécificité de notre programme ainsi que de son déroulement et nous restons ainsi sur notre fin concernant l’ultime version que nous proposons. En effet, en raison de l’importante modification survenue lors de la seconde remédiation, nous nous sommes concentré sur un des aspects de notre logiciel, ceci au détriment des autres. De plus, le fait de n’avoir testé qu’une seule fois cette « nouvelle » version ne nous a pas permis d’effectuer certaines retouches. Ce grand nombre de remédiations à apporter met bien en évidence l’étendue, la richesse et la complexité d’Authorware, et par là même de l’interaction personne-machine. 


De plus, la complexité du champs abordé a sûrement un peu éloigné les premiers sujets, puisque ces derniers, ayant de la difficulté à la lecture de la théorie se sont énormément attardé sur ce sujet et on ainsi fait peu de remarque sur le reste.
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